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2 Pour le mendiant qui

tend la main sur la roule

: Pour son petit qui ne mange pas a ca faim,
* - Pour le vieillard trop fatigue qui se voule,

Quvre, Seigneur,

08}

le grand chemin |

Et qui se perdent chaque jour,
Four ceux qui nont eu que le droit de se taire,

Quvre le monde 3

ton amour !

Pour les humains qui cherchent en vain la lumiere,
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